
côtés des familles. Une soirée 
ouverte à tous pour mieux com-
prendre les enjeux du dépistage 
cardiaque au Burundi, découvrir 
les réalités du terrain et mesurer 
ce que la solidarité internatio-

nale peut rendre possible lors-
qu’elle s’inscrit dans la durée. 
Hervé Le Ménager résume son 
engagement en une phrase : 
« C’est mon devoir de parta-
ger avec les plus pauvres. » Un 

message qui traduit l’esprit de 
cette mission, entre urgence mé-
dicale, solidarité et espoir pour 
les enfants burundais.

Mailys LE MENAGER (clp)

L
e Dr Hervé Le Ména-
ger est un cardiologue 
nantais. Engagé au sein 
d’associations, il alerte 

sur les difficultés d’accès aux 
soins cardiaques pour les en-
fants et sur l’urgence du dépis-
tage précoce dans certains pays. 
« Beaucoup de familles n’ont 
pas accès aux examens spécia-
lisés. Le dépistage est normale-
ment payant et, pour certaines 
familles, il reste inaccessible. Le 
diagnostic arrive alors souvent 
beaucoup trop tard », explique-
t-il. Dans un pays où les struc-
tures spécialisées demeurent 
peu nombreuses, les difficultés 
d’accès aux soins compliquent 
fortement la prise en charge. 
Créée en 2012 au Burundi, la 
Maison du Bon Samaritain ac-
compagne des enfants atteints 
de cardiopathies et d’autres pa-
thologies nécessitant des soins 
spécialisés difficilement acces-
sibles localement. L’association 
construit une chaîne de solida-
rité entre équipes médicales, 
bénévoles, partenaires interna-
tionaux et familles afin de per-
mettre aux enfants d’accéder à 
des traitements adaptés et à des 
interventions parfois réalisées à 
l’étranger. Depuis sa création, 
776 enfants ont été suivis et 
près de 400 ont pu être opérés, 
grâce au soutien de partenaires 
internationaux et à la mobilisa-
tion des équipes engagées sur 
place. Sans ces coopérations, 
beaucoup d’enfants n’auraient 
aucune possibilité d’être dia-
gnostiqués ou soignés.

S’adapter en fonction des 
moyens et des contraintes 
locales

Durant cette mission, le 
Dr Le Ménager a principale-
ment assuré des consultations 
de dépistage et de diagnostic. 
« J’ai rencontré environ une 
centaine de patients en quinze 
jours, avec une activité parti-
culièrement intense sur deux 
jours et demi de campagne. » 
Sur le terrain, les contraintes 
imposent une adaptation per-
manente. « J’ai découvert 
des équipes extrêmement en-
gagées malgré le manque 
d’équipements, les difficultés 
techniques et parfois même 
des coupures d’électricité. Il 
faut s’adapter en permanence 
et trouver des solutions avec 
les moyens disponibles. » 
Certaines situations ont par-
ticulièrement marqué le car-
diologue. « Les deux premiers 
enfants que j’ai examinés pré-
sentaient des malformations 
cardiaques sévères associées à 
une importante malnutrition. 
Le diagnostic arrivait mal-
heureusement très tard. » Des 
situations qui rappellent l’im-
portance d’une prise en charge 
précoce. « Plus on dépiste tôt, 
plus on peut espérer amélio-
rer la situation médicale de 
ces enfants. » Au-delà du soin, 
cette mission repose aussi sur le 
partage des compétences. « J’ai 
trouvé une véritable qualité 
d’échange avec les équipes lo-
cales. Il y a beaucoup à trans-
mettre, mais aussi beaucoup à 
apprendre humainement. »

Former pour l’avenir

L’un des grands enjeux reste au-
jourd’hui le développement des 
compétences médicales locales. 
Des collaborations existent déjà 
avec des équipes européennes 
pour accompagner certaines in-
terventions et renforcer le suivi 
des patients. « Je garde le lien 
avec les cardiologues sur place. 
Certains souhaitent venir se 
former à Nantes. » Pour le car-
diologue, la priorité est claire : 
« Il faut continuer à former les 
professionnels locaux et leur 
donner progressivement les 
moyens d’intervenir davan-
tage directement sur place. » 
Les besoins restent importants : 

équipements spécialisés, appa-
reils d’échographie et accom-
pagnement des professionnels 
de santé. Malgré les difficultés 
rencontrées, le médecin re-
tient avant tout la dimension 
humaine de cette expérience. 
« Ce qui m’a le plus marqué, 
c’est l’impact direct sur les en-
fants et la nécessité d’assurer 
une continuité des soins dans 
le temps. » Une mission qu’il 
espère poursuivre : il souhaite 
repartir lors d’une prochaine 
campagne de dépistage.

Paroles d’espoir

Une soirée est organisée le 
11 juin prochain à l’église 
Sainte-Madeleine de Nantes, 
avec la présence exceptionnelle 
d’Alexis Butoyi, fondateur de la 
Maison du Bon Samaritain. Le 
témoignage du Dr Hervé Le Mé-
nager sera accompagné d’autres 
interventions qui illustrent 
concrètement cette chaîne de 
solidarité. Chanel, jeune femme 
opérée grâce à l’association, 
partagera son parcours de vie. 
Françoise Guillet, bénévole en-
gagée dans l’accompagnement et 
le transport d’enfants burundais 
soignés en France, témoignera 
également de son expérience aux 

Pendant quinze jours, du 23 mars au 5 avril derniers, le Dr Hervé Le Ménager a participé à une mission humanitaire entre la Maison du Bon Samaritain  
et l’Hôpital suisse du Burundi. L’objectif : accompagner une campagne gratuite de dépistage destinée aux enfants atteints de pathologies cardiaques.

Un simple diagnostic 
peut changer une vie

Humanitaire

Le Dr Hervé Le Ménager aux côtés de la ministre de la Santé lors de la campagne de dépistage. SC Hervé Le Ménager

Alexis Butoyi, fondateur  
de la Maison du Bon  
Samaritain – Burundi.  
SC Hervé Le Ménager

Une soirée sous le signe de l’espoir. Mailys LE MENAGER (clp)
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